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Le Conseil des Ministres réuni à I5 'h . i30 . .a 
approuvé le texte du projet de loi monétaire que 
le Président du Conseil a déposé sur le bureau 
de la Chambre des Députés a la tin de l'après-
midi, projet auquel se trouvent annexées trois 
conventions intervenues respectivement, entre 
l'Etat et la Banque de France ' entre l'Etat et la 
Caisse d'amortissement, entre la Banque de 
France et la Caisse d'amortissement. 

Ces divers textes comprennent essentiellement 
les dispositions résumées ci-après : . . . ' 

Le nouveau régime -
monétaire 

La définition du franc 
Le franc est constitué par an poids rixe d'or au 

litre de 90» millièmes de lin. La présente défini 
|K>n n'est pas applicable aux paiements qui, anté­
rieurement à la promulgation de la présente loi, 
ont pu valablement être stipulés en francs or. 

Convertibilité des billets 
L'article 3 de la loi du 5 août 1911 établissant 

le cours luné es! abroné. Lu banque a la faculté 
d'assurer la convertibilité de ses billets suit en 
les remboursant en pièces de monnaie d'or lors­
que celles-ci auront été fabriquées, soit en les 
t'Chiiiigeanl contre de l'or,en tinqols pour des 
qn;intil<s minima i qui seront fixées d'accord 

- entre elle et le Ministre des Finances. 
La Banque de France est tenue d'acheter a » 

prix résultat de nouvelles parités monétaire» 
toute quantité d'or présentée à ses guichets. 

Réglementation de leur circulation 
La Banque de France doit limiter désormais sa 

tarulte totale d'émission, (circulation des billets 
cl maniant des compte» courants créditeurs! en 
mroportipu de sou encaisse en lingots d'or et 
monnaie d'or. Celte encaisse «toit demeurer au 
moins égale a 3û % de l'émission totale. Cette 
limitation qui jouera automatiquement se trouve 

«ubslituée au taux actuel du plafond de la «circu­
lation billets », régime qui pourrait être d'ailleurs 
à tout instant'modifié par le législateur. -

Frappe de nouvelles pièces d'or 
et d'argent 

Les -monnaies d'or et d'argent frappées anté­
rieurement à la promulgation de la réforme 
monétaire cessent d'avoir cours légal. Seront 
frappées en vertu de la loi : 

A) — Des pièces d'or de 100 francs au titre de 
900 millièmes de fin. 

B| — Des pièces d'argent (pour un total do 
3 milliards) de 5 el 10 tr. qui seront progressive­
ment substituées aux billets de S, 10 et 20 francs 

^actuellement en circulation. 
Il est a noter que la fabrication des pièces d'or 

ne sera-provisoirement effectuée qu'au moyen de 
l'or conservé à la Banque de France. Un décret 
fixera la date à laquelle sera reprise la frappa 
libre, c'est-à-dire la faculté pour un particulier de 
faire frapper des pièces d'or au moyen du métat 
qu'il apporte à l'Hôtel des Monnaies. 

Jusqu'à la publication de ce décret, la fabrica­
tion des monnaies d'or ne pourra être opérée par 
l'administration des monnaies que pour le compte 
de la Banque de France et les Irais de frappe 
seront de 40 francs par kilog d'or au titre de 
900 millièmes de lin. 

I>e poids des monnaies d'argent est fixé comme 
suit : 5 grammes par pièce de S Ir. : 10 grammes 
par pièce de to Ir. La tolérance sera de S mil­
lièmes sur In poids et d'autant sur le titre. Dans 
le», paiements enlre particuliers, tes monnaies 
d'argent ne sont acceptées obligatoirement que 
jusqu'à concurrence d'un montant maximum de 
IM francs. 

Les types des nouvelles monnaies. d'or et 
d'argent seront fixés dans des conditions détermi­
nées par l'Etal. 

Les jetons, les monnaies en bronze 
et en nickel 

Les félons des Chambres de Commerce seront, 
au fur et à mesure de .leur, retrait de ta circula­
tion remplacé», type pour type, par des, mon­
naies émise» par l'Etat. 

(LIRE LA SUITE EN DEUXIEME PAGE) 

U »> Wolly,le roi des jeûneurs 
buvait du lait et dormait 

S o n t r u c a y a n t é t é d é v o i l é p a r l e s é t u d i a n t s l i l l o i s 
il s ' e s t v u f o r c é d ' i n t e r r o m p r e s a " d é m o n s t r a t i o n " 

Le « jeûneur • (T...) Wolly, qui depuis le 3 
iuin. avait loué une salle rue d'Amiens, à 
t i l l e , pour y tenter une « expérience » de 
jeûne de 28 jours, a terminé celle-ci. hier dans 
les circonstances suivantes. 

Wolly, malade 
Depuis quelques jours, Wolly, le «• roi des 

Jeûneurs » <iui à Paris en 19^5, à Berlin en­
suite, a Baie après, avait, dit-on, fait son 
expérience avec succès, était souffrant et par 
l'entremise de son manager, M. Maurion, 13, 
rue Pasteur, à Levallois-Perret <-eine), fai-
sj.il, savoir qu'il était dur de tenir... mais qu'il 
tiendrait néanmoins. Un communiqué qu'il 
nous adressait et que nous avons inséré hier, 
le disait, d'ailleurs. 

D'autre part, jeudi, dans la Journée, un pro­
fesseur de l'Université de Lille, au cours 

rière un rideau, i ls guettaient l es mouve­
ments djs employés de Wolly. 

Quelle ne fut pas leur surprise en consta­
tant tout à coup que, par la partie supérieure 
de la cage. ù. travers le tamis, on versait au 
jeûneur, un liquide blanchâtre — du lait et 
du thé — qu'il recevait dans un entonnoir 
plongé dans un récipient identique à. ceux 
destinés à recevoir ses urines et ^ue le public 
pouvait voir alignés dans la fameuse cage 
de verre. 

Devant pareils faits, les étudiants surpre­
nant les auteurs de cette supercherie en fla­
grant délit, rédigèrent un procès-verbaL 

Ravitaillé... officiellement 
A 9 h. 30 du marin, Wolly et son manacer 

décidèrent, vu la surveillance étroite exercée 
autour d'eux de changer de système et en pré­
sence d'huissiers, Maîtres Grassin et Cousin, 

Les étudiants manifestant sur la Place de la- République après avoir enlevé les calicots du • Roi 
dee Jeûneurs . IPhoto E. Carrey. 11. rue Gambetta. Lille). 

d'une conférence faite aux étudiants de la 
Ville, invitait ceux-ci à « surveiller . le jeû­
neur, qu'i, d'après '.ul, ne pouvait rester 
niicaru deux jours... sans boire tout au moins. 

Surveillé de près par les étudiants 
Les étudiants lillois, que le cas du mysté­

rieux jeûneur intriguait, car ils savaient 
qu'on ne pouvait rester 28 jours sans boire, 
sans manger, sans dormir, décidaient donc 
do monter une garde vigilante autour du 
jeûneur et dès jeudi soir, ils organisaient un 
service sévère de « veille •, service qui ne 
fut pas exempt d'incidents d'ailleurs. 

La crise de la soif ! 
Cependant, samedi vers t heures du matin, 

àes deux étudiants de service étaient Invités 
DOT le manager a se retirer pendant quelques 
Instants, car ce dernier avait.- 'lisait-il. à mu­
ter d u n e affaire toute personnelle â Wolly. 

On sait qu'à la partie =i mineure de la^oacp 
existait un treillage à mailles serrée qui per­
mettait a l'air d'y entrer. Par là même, ena-
oae jour d'ailteu r s« l e manager, au moyen 
d'un vaporisateur, rafraîchissait d'eau de 
Cologne, la figure du « patient ». 

Samedi donc, à 2 heures, les étudiants 
«talent Invités à se retirer Après quelques 
minutes d'hésitation, ces Jeunes gens accédê-
retn à, la. demande du. manager,, mais. de. ser­

tirent ouvrir la cage pour. y introduire huit 
bouteilles de limonade, huit bouteilles d'eau 
gazeuse, deux litres d'eau minérale. 

Les étudiants présents protestèrent A nou­
veau, mais on ne tint aucun compte de leur 
réclamation. 

Wolly resta en cage avec ses dix-huit bou­
teilles et les huissiers remirent les scellés. 

En route vers un sort plus doux 
A 11 h. 45. la salle était envahie a nouveau 

par plusieurs centaines d'étudiants qui n'en­
tendaient pas qu'on se moque d eux et du 
public. 

Devant l'effervescence qui grondait dans la 
salle et la colère des spectateurs, Wolly et 
son manager firent Interrompre le jeûne. 

En présence d'un huissier encore, Wolly 
quitta donc la cage, se réfugia q Hques iwti 
res dans une dépendance de l'établissement 
et vers 14 heures, par une porte dérobée don­
nant rue des Tanneurs, monta en voiture et 
se faisait conduire à son hôtel. 

Durant toute l'après-midi, les étudiants 
manifestèrent tfans les rues -i>i centre et. en 
monOme. portant les calicots et pancartes 
annonçant les « performances • du Jeûneur, 
Us circulèrent joyeux, en chantant ce 
refrain : 

« Non, non, non, non, te jeûneur n'stf no* 
mort r, 

« Cor & uU encore, car u vit encore »> 

L'effroyable explosion 
*v%/*vt>%^%»*»<» •m*m)*%+*%+++%,%l%*%*1w 

Survenue dans un faubourg populeux, elle a ravagé 
tout un quartier et y a causé un véritable carnage 

LES ÉPREUVES CYCLISTES DD "REVEIL DU NORD" 

Le g Critérium (Amateurs) 
<iw!ii)in[)ii!iiiiiiiiiHi))ii)iiiiiiiiHiffl)iim 

Comptant comme éliminatoire du Championnat du Nord des cent 
kilomètres, il clôturera triomphalement aujourd'hui dimanche la 
série des compétitions mises sur pied cette saison par notre journal 
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hant les obas cUarges qui se trouveraient amas les dééoxoferes. — EN BAS i Les destructio destructions dans 
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(DE NOTRE ENVOYE S P E C I A L ) , ' 

Bruges, -le • 23 •juin.'.- . , D.ix ' aris après la 
guerre, voici i que des engins de guerre ont 
fait encore .une fois leur oeuvre néfaste,' se­
mant la mort et la dévastaton. . . ' 

Dans • le -chantier d'un marchand. de fer-
railles de Bruges, des obus,-une réserve de 
poudre ont fuit explosion, saccageant tout un 
quartier ! • • • • • 

La catastrophe qui se produisit vendredi 
soir, fut' rapidement connue dans la ville, et, 
hier matin déjà les touristes étrangers délais­
sant pour un- m ment le lac d'Amon et le 
Béguinage, se rendaient en masse dans le 
faubourg. d'Oslende pour contempler les 
ruines. 

Pour un moment, le lieu fatal où se pro­
duisit la catastrophe brutale et bruyante, 
attire plus de t clients » que les rues silen-

=7= « su t.'.».;• i 
• ,'.i.<t . t a «-. f r M f " ' « i ., , ' ••:•'•, . . . 

eteuses • où'.des .dentellières• continuent. leur 
besogne sereine., j ,i , . , . - • ,. . 

, Des. ruines , 
'_ Une brèvo dépêche reçue,au cours de l'avant 
dernière nuit. annonçait de ^Bruges, une catas­
trophe provoquée, 'par l'explosion, d'engin de 
guerre. • Les ' premiers ' renseignements nous 
avaient ; fait pressefnir l'ampleur- de l'accident. 
Mais la réalité dépassait nettement 1 imagination. 

Cest un spectacle de guerre qui se présenta a 
nos_yeux et il nous, a semblé revoir un coin *les 
villes .du. Iront au lendemain de ^guerre . ' Dans 
l'angle formé par la' rue du Général Léman et 
par celle du Maréchal Foch.: pas une toiture qui 
ne soit éventrée. Aux fenêtres plus un carreau, 
dans bien dés hâbit-ations, les châssis arrachés 
pendent lamentablement. 

S C. QUIQUE V. TONDEUR 
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VANDERASP AILLE 
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Une marâtre de Cauchy-à-la-Tour 
condamnée à vingt ans de travaux forcés 
par la Cour d'Assises du Pas-de-Calais 

Les jurés du Pas-de-Calais .ont eu à juger 
hier, une femme nommée VINCENT Caroline, 
femme Dhollande, 2o ans, ménagère, demeu­
rant à Cauchy à-la-Tour, accusée d'avoir tué 
son enfant, âgé de deux ans. .Voici d'ailleurs 
les faits qui lui s<>nt reprochés. . 

Au cours de l'après-midi du 29 février. 1 ac­
cusée se trouvait chez elle, en compagnie de 
s* mère et d,e sa belle-mère. Les trois femmes 
avaient bu plus que de raison. 

A un certain moment, la femme Dhollande 
pour une raison futile, donna une gifle a 
l'alné de ses-enfants , le jeune Abel, ftgé de 
deux ans : l'enfant pleura, ce qui eut le don 
d'énerver la mère qui, a ce moment, était 
complètement ivre. Elle s'empara de 1 enfant 
et. traversant la cour, se dirigea vers la 
demeure de ses voisins ; elle se rendit alors 
aux «.ater-closets et. soulevant 1 enfant, lui 
engagea les pieds dans la lunette et le laissa 
tomber dans l a fosse d'aisance, puis, son for­
fait accompli, elle regagna sa demeure et 
continua ses libations. 

Peu après, la mère de l'inculpée s étonnant 
de ne plus voir l'enfant, commença ses re­
cherches. A ce moment, la prévenue avou& 
ce qu'elle avait f-it. Le garde champêtre. 
prévenu, descella la pierre qui fermait la 
fosse et retira le petit cadavre. 

La femme Dhollande a mis son geste s u r l e 
compte de l'ivresse, mais l'enquête a ré vêlé 
qu'elle avait néanmoins rénéchl avant d ac­
complir son acte, puisqu'elle avait jeté son 
enfant dans la fosse d'aisance de ses voisins, 
qu'ene savait pleine, alors que -elle de sa 
propre demeure venait d'être vjdée. 

Les renseignements recueillis sur i accusée 
lui sont défavorables. Elle n'a pas d'antécé­
dents-judiciaire* mais elle est d'une moralité 
douteusp et s'adonne à la boisson. 

M. LEPINGLE. substitut du Procureur, 
occupe le siège d" Ministère public 

Au cours de rtnteroeatoire d'identité que 
lui fit subir le Président LEULLIEUX. l'accu­
sée vêtue d'une blouse en sat'ne'te notre. 
aux cheveux btonds tiré* en arrière, coiffés 
en chignon, pleure quand on lui demande 
combien il lui reste d'enfants-

Onze témoins déposeront dans cette na­
vrante affaire où un malheureux enfant a 
trouva une mort terrible. Les personnes de 
la famille s* «ristineuent des autres, ©ar elles 
sont en « çrsnd deuil ». 

Une maman sans coeur 
Oo avex-vous appris a boire T demande îe 

Président. .' _ : ' 
— Tiez ma future belle-mère 1 dit raocusês. 
Suit un « ouTri<nirtnn vitae • des plus tristes. 

Ces! une violente. 
— Voue «Are Brosslère avec les enfanta, TOUS 

ne Isa aimie* oas > , 

L'accusée, réticente, répond vite cette fois : 
• Oh .1 non. Monsieur ! • 

Quand M. i le Président Leullieux l'invite à 
.aconter comment se dérouta la scène elle ne 
se'souvient absolument,de .rien, et pour s'expli­
quer elle met tout sur 1e compte de l alcool. 

C'est donc M. le Président qui donne les 
-•dieux détails de la scène horrible. U ponctue, 

ému ; . 

C'est aujourd'hui dimanche que se dispu­
tera, pour la cinquième fois, notre CRITE­
RIUM CYCLISTE AMATEURS Ce dernier 
prend, celte année, une importance d'autant 
plus grande que. d'une part, U clôturera la 
série de* compétitions mises sur pied cette 
saison par le • Réveil du Sord • et que, 
d'autre part, il servira à sélectionner les 
candidats au championnat du Sord. organisé 
par le Comité du Nord de l'« Union Véloci-
pèdique de France », dont le chef distingué 
est le sympathique et actif M. Gauthier: de 
Vunkerque. • 

Plus de 80 coureurs français, les'meilleurs 
que nous possédons à l'heure actuelle, ont 
répondu à notre appel. Parmi eux nous rele­
vons les noms des vainqueurs de nos épreuves 
préliminaires • les Desmettre, les Tondeur, les 
Ouique. etc.... qui sont bien décidés d réédi­
ter leurs exploits. 

La tache pourtant ne leur sera pas facile, 
car éertains malchanceux, tels Vandernspaille, 
Deudon. Pollet. Cardot. Vanderdonekt frères. 
Pauwrls. Sinnaeve, Deconntnck, Winsinques, 
Rondelaere. Debruycker. et autres, qui lou-
fottrs se sont classés aux places d'honneur, 
espèrent cette fois prendre une revanche 
éclatante-

A côté de ces valeureux, nous trouvons éga­
lement quelques Parisiens, qui certainement 
ne. font pas un déplacement aussi long vour 
regarder les mouches voler. Enfin, quantité de 
ieunes gens qui ont déjà fait leurs preuves 
ne manqueront pas l'occasion qui leur est of­
ferte pour essayer de s'affirmer définiti­
vement hommes 4* classe. 

Qui triomvhera donc ? Devant le nombre et 
ta qualité des eoneurrenU. il «Aral! périUèHJ! 
d'émettre un pronosUe Noiff Jtovr conten­
terons.simptement .diiffirmer -qu> >l heureux 
vain/jneur connaîtra la gloire, celle qui sied 
au rude effort qu'il aura dû fournir. ' ' 

Les arrivées sont prévues pour 16 h. S0 au 
Nouveau Boulevard de La Madeleine, où se 
disputera. A partir de U h 30. le championnat 
de France cycliste international féminin, dont 
nous parlons ci-dessous. Au cours de cette 
épreuve et en attendant les concurrents du 
Critérium, la Fanfare l'« Union de Lille ». 
sous la direction de son excellent chef; 
M Farvacque donnera un brillant concert. 

Inutile de dire qu'avec un tel programme, 
tous lei sportifs se donneront rendez-vous 
aujourd'hui, après-midi- sur le Nouveau Bou­
levard à La Madeleine. 

Les engagés 
1 Emile KELDERMANS (U.S Sud-Lille). 
2 Ferdinand DELERUELLE U S . Sud-Lille). 
3. André ANTROP U.S. Sud-Lille) 
4. Arthur HOUDAERT (U.S. Sud-Lille). 
5 Gaston DECONINCK (U.S. Sud-Lille). 
8 Louis VANOERASPAITLLE (Neuville). 
6 Henri DEUDON Valenciennes). 
7 Marcel POLLET (Beaucamps). 
8 Louis VANDERASPAILLE (Neuville). 
9 Emile CARDOT (Ronchin). 

10 Michel DUJARDIN (Halluin). 
11 Julien LEMAHG 'Lille). 
12. George* DELCOURT Haubourdin). 
r> Pav. "d LHERNO'JLD Lille). 
" A. VANDERDONCKT (B.C. Lillois). 

G. VANDERDONCKT (B.C. Lillois), 
Léonard ARRYN (R.-C. Lillois). 
Louis WILLEM8 'R -C. Lillois). 
Marcel PAUWELS (Tourcoing). 
André SINNAEVE 'Roncq). 
Alfred PLUMECOOQ iNqyelles sous-Lens). 
Albert DESMETTRE (C.C. St-Maurice). . 
Jean DHONDT (C.C St-Maurice). 
Henri DECONNINCK (C.C. St-Maurice). 

Norbert ROBITAILLE (C.C. St-Maurice). 
Emile BOURSIER (C C. St-Maurice), 
Emilien TABARV (C.C. St-Maurice). 
Valentin TONDEUR (Douziesl 
Joseph COULON (V.C Tourcoing). 
Lucien DELOFFRE (C.S.i. Paris). 
René BERNARD (C.S.I. Paris). 
Robert RIGAUX (Paris). 
Léandre DETRE C.C C. Lomme). 
César QUIQUE (A.A. Roubaix). 
Julien DESMULLIEZ (A.A. Roubaix) 
Arthur COUSET ,,V.C. Tourcoing). 
Henri DRAGON (Haubourdin). 
Aubert WINSINQUES (A.A. Roubaix). 
Alexandre LEPETIT (V.S. Bois-BlancsT. 
Maurice DANGREMONT (V.S. Bois-Blancs): 
Armand GOULOT (V.S Bois-Blancs). 
René HERBAUX (Lille). 
Victor DUVENT (C.C. Douaisien). 
Octave DUVENT (V.C Douaisien), 
Henri FLAMENT (Raismes). 
A. VAMMEERAEGHE V C. Tourcoing). 
Gustave DELOBEL (Mouvaux). 
Kleber STEVENS (Fiers-Bourg). 
LEY8EN (A.A. Roubaix . 
Cyrille HAILLEZ (Hem,. 
Louis WATELLE tHellemmes). 
Camille OEROMMELAERE (Croix). 
Auguste BlSIAUX (Onnaing). 
Raymond DENOLF C.C. St-Maurice). 
Gérard SAVOYE (Grenay) 
Simon LEBRUN (V.C. Tourcoing). 
Marc«l LEBRUN (V.C. Tourcoinf i 
Gaston BRUNET (Denain). 
Arthur BAILLET (A C. ValencianaasV 
Henri OS NIEF (La Madeleine),^*4"** 
Léon MOULARD (Lille?. 
Joseph OCLHAVB iErr*'. 
Jérémle SEY3 (V.C. CoudekerqueT. 
Adrien MCRVAILLE V.C. Coudekerausi. " J' 
Maurioe VANHEE Verwicq:. ^ C " W T»Î» \ 
Robert MARBAIX (\.C. Lillois). 
Louis LECLEROQ (V.C. Lillois). 
Edouard PlNCHON (US Sud) 
Joseoh MOREAU .CC Douaisien). 
R. DEBRUYCKER (V.C. Armentières). 
Lucien CRESPEL 'V.C. Seclinois,. 
J.-B. DUTHILLEUL (V.C. Seclinois). 
Lucien MAZURIER (G.C Denaisien). 
Gabriel WATTREMEZ (G.C. DenaisianL 
Gaston BRUNET (V.C. Denaisien). 
Marcel DEFAUX (V.C. Oenaisieoi 
Charlemagne LOISELET (V.C. DenalsiSO). 
César RONDELAERE (V.C. TouTCOlruflT 
Jean RACINE (Cambrai) * ' 
Camille LEMAIRE 'V C. Lillois). 
Lou'i DEBACKER (Lille). 
Loui* QUESNOY (Loos-en-Gohelle). 

Le départ 
Los opérations de contrôle (remise des dos­

sards signntures, etc...) commenceront à 8 h* 
du matin, dans ie hall du • Réveil du Nord • 
18G bis. rue de Paris. * 

A 10 h. 30 le contrôle sera fermé e*. après 
un appel provisoire, les coureurs, précédés de la 
voiture officielle du Commis^re cén rai sa 
rendront en groupe par la rue de Paris, place 
Simon Voilant, boulevard Papin. bouWard des 
Ecoles, rue de Douai. .Porte le D uai et Ron­
chin. au lieu du départ officiel qui sera donné 
a i l heures, en face de chez M. .Thibaut, mar­
chand de cyoles, 156. roule de Douai. 

Aux-intéressés de prendre note de l'heure du 
départ. , 

Lire tous les détails de l'organisation (Itiné­
raire, horaire, probable, les contrôlas, etCvJ 
en journée Sportive. ^ ^ 

Caroline Vincent femme Dhollande, écou­
tant tes dépositions des témoins. 

— Un enfant de deux ans qui vous a souri, 
que vous avez aimé, cajolé peut-être, un pauvre 
petit que vous avez porté dans vos bras, vous 
l'avez jeté dans les cabinets... (silence). 

Vous avez pu faire ça, vous la mère T 
Mais c'est formidable, cela I dit pathétiquement 
l'honorable Président. 

En effet, cela glace le sang de tous les occu­
pants, sièges- ou prétoire, spectateurs qui re­
tiennent leur souffle et ne peuvent retenir leurs 
larmes. 

— Et après T Vous avez conttrroô de boire 
sans vous Inquiéter 1 

Il Y a l e s silences de profonde Indignation et 
d horreur entre chaque question. 

Le Championnat de France 
cycliste international féminin 

Il mettra aujourd'hui dimanche aux prises sur le Nouveau Boulevard 
à La Madeleine, les championnes nordistes, belges et parisiennes 

Tandis oue, ld-Das. sur (a route, les concur­
rents de notre Critérium (Amateur*' se livre­
ront une lutte acharnée, le Nouveau Boule­
vard, d La Madeleine, où se jugeront les 
arrivées, sera le théâtre d'une autre mani­
festation cycliste le championnat de France 
cycliste international féminin. 

Le départ de cette épreuve, organisée par 
la Fédération féminine, avec le concours du 
• Réveil du Nord », sera donné a 1* h. so 
au Romarin. 

Les nombreux sportifs, qui ne manqueront 
pas de venir applaudir aux exploits de nos 
courageuses ferventes de la « petite reine •, 
assisteront certainement à une belle bataille. 
En effet, parmi les engagées figurent plusieurs 
Parisiennes, dont la championne de France. 
On juge combien U va être intéressant de voir 
aux prises ces dernières avec les championnes 
nordistes et belges, gui sont de taille à ne pas 
se laisser faire- Il nous suffira de citer les 
noms de Mlles Odile Van Eeckoul. Jeanne 
Dambrine. Simone Adyns. Georgette Ion, 
Yvonne Buisine. 4nna Heunlnot. Marthq. De-
meulaer, etc.... que l'on trouve toujours aux 

places d'honneur dans les compétitions réqUt 
nales et dans celles doulre-OHièvrain, posa 
être assuré que la première place sera clutUr 
dément disputée. 

Un pronostic est Ici enrore bien difficile i 
émettre, car si nous connaissons la valeur des 
concurrentes de chez nous, nous ignorons 
tout des représentantes de la Belgique et de >à 
région parisienne Toutours est il que eellv 
qui ' passera la première la ligne d"arrtv+e 
aura bien mérite te titre de championne. 

Les concurrentes auront d effectuer huit 
fois le parcours Romarin Croisé-Laroche et 
retour, soii 45 kilomètres. Ainsi, tes specta­
teurs pourront 'uivre de leur place les diver­
ses phase* de l'épreuve depuis le départ 
jusque l'arrivée. 

L organisation de la course a été confiée ë 
f« C/nfon Véloclpédtque Moultnoise », «•««I 
dire qu'elle sera Impeccable. 

Lire les détails de cette épreuve en Journée 
Sportive. 

1 

1 

( U R R Uk. SJJITJI EH OSVXUME PAO!) 

Le vingt-deuxième Tour de France Cycliste 
La 7* étape : LES SABLES-D'OLONNE-BOFIDEAUX A ÉTÉ GAGNÉE PAR 

LE BASOUE FONTAN. ' 

Lice on «Journée SQprtiyaa. la cpraatfi rendu da ]& course jaac notre eavova fEjsMst*. 
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